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membres de l'Association est une tâche rude, par-

fois crucifiante. Sans autre secours que celui qui

suffit à un chrétien ordinaire pour être fidèle à son

devoir, ils ne pourraient la remplir. Ils ont besoin

de lumières et de grâces spéciales. Ils ne peuvent
se promettre de les recevoir et d'y correspondre

flans le brouhaha et les distractions du monde. La
retraite fermée les sortira du bruit et les disposera

à l'action féconde sous l'inspiration divine.

« Puis le R. Père nous lit une belle page écrite à

ce sujet par le comte de Mun dans son livre Ma
vocation sociale. Il nous lit en outre un article des

Annales de l'A. C. J. F. et nous suggère ensuite

comme endroit favorable à ces retraites la maison

Saint-Joseph, au Sault-au-Récollet. Cette année,

la retraite s'ouvrirait le jeudi soir, 1 7 juin, pour se

terminer le 21. lundi matin, fête de saint Louis de

Gonzague. Ce jour-là sera tout probablement la

veille de la réunion du Conseil fédéral de l'A. C.

J. C.

« Le R.!P. Colclough, aumôniergénéral de l'Asso-

ciation, le président Beaupré et quelques autres

camarades se lèvent tour à tour pour appuyer le

projet. LesJ'suggestions du R. P. An hambault
sont adoptées à l'unanimité. Une liste est ouverte
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